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Un sondage original

Á Cette étude tout à fait originale a été réalisée par BVA avec Leo

Burnett, dans le cadre dôuneétude plus vaste sur lôattachementdes

Français aux marques : le.

Á Les Français jugent essentiellement lôactiondes personnalités

politiques, sur leurs capacités :

a changer les choses

à faire ce quôelledisent

à se préoccuper de leurs problèmes

Á Côestdonc en mesurant lôimagedes personnalités politiques sur ces

trois dimensions quôaété élaboré ce classement originale des

personnalités politiques dans lôaction.
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Méthodologie

LôInstitutBVA a réalisé ce sondage par Internet du mercredi 18
février au vendredi 20 février 2009, auprès dôunéchantillon de 1 059
personnes représentatif de la population française âgée de 18 à 64
ans.

Lô®chantillona été constitué selon la méthode des quotas, au regard
des critères de sexe, dô©ge,de catégorie socioprofessionnelle après
stratification par région et catégorie dôagglom®ration.
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Principaux enseignements du sondage

1. Sarkozy, lôhyper-président, reste le plus crédible

Á Si critiqué et impopulaire en ce moment (41% et -6 points) Nicolas Sarkozy reste le plus

crédible à la fois pour changer les choses et tenir les engagements pris. Tout se passe

comme si les Français le jugeaient aujourdôhuinettement mois bons quôilsne lôavaient

espéré mais finalement toujours meilleur que tous les autres. Il faut dire que sa posture

dôhyper-président est dôautantplus efficace que Nicolas Sarkozy est de fait au pouvoir, ce

qui lôavantageévidemment structurellement sur ces deux indicateurs dôactionpar rapport

aux personnalités dôopposition.

Á En revanche, comme le montre la montée de la colère et des mouvements sociaux, le

social lui fait défaut, et il est toujours perçu comme se préoccupant peu des problèmes

des « vrais gens » (15 points en dessous de Besancenot et 5 points en dessous dôAubry).
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Principaux enseignements du sondage

2. Besancenot : le meilleur à gauche et le plus complet

Á Il arrive juste derrière sur ces deux aspects, et sôav¯remême être la personnalité

politique préférée, ou la plus complète, si lôonajoute le paramètre « sôoccupede vos

problèmes » (15 points devant Sarkozy et 10 points devant Aubry). Surtout il devance

les leaders de la gauche de gouvernement (PS) sur tous les indicateurs et même sur

un paramètre où ils étaient dôhabitudeavantagés par rapport à lui : la capacité à

changer les choses. Côestévidemment une conséquence spectaculaire de la crise et

de lôatoniedu PS depuis 1 an. Cette défaillance des socialistes lui permettait déjà,

dôunpoint de vue global dô°trejugé par les sympathisants de gauche comme le

meilleur opposant à Nicolas Sarkozy.

Á Pour lôinstant,la nouvelle direction et la nouvelle ligne dôunPS capable de «

sôopposer» et de « proposer » nôapas encore pris et ne permet pas encore à

quiconque au PS de venir concurrencer la nouvelle coqueluche de la gauche.
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Principaux enseignements du sondage

3. Aubry a supplanté Royal et gagne en crédibilité

Á Même si Besancenot reste la « star » à gauche, Martine Aubry réussit une belle

performance depuis son investiture au pose de premier secrétaire.

Á Surtout, ça y est, côestfait, très clairement, elle est passée devant sa rivale,

Ségolène Royal. Elle la domine assez nettement sur nos trois indicateurs (4 points

dôavanceen moyenne) et même très largement si lôonraisonne en NPS (sur le solde

ou indice entre réponses favorables et défavorables elle réalise 6, 19 et 10 points de

mieux que son ex-adversaire). Côestque, si Martine Aubry suscite un peu plus

dôadh®sionque Ségolène Royal, elle provoque surtout infiniment moins de rejet.

Á Mais si Royal est en peine dans lôopinion,Delanoë « bouge encore » et sôav¯re

même en moyenne un peu plus performant quôAubrysur le mix des trois indicateurs

(33% contre 31%) é mais il partait avec un fort avantage historique (tout comme

Royal) face à la Maire de Lille qui nô®mergedans lôOpinionque depuis le printemps,

puis lôautomne2008.

La progression en crédibilité de M.Aubry est donc assez intéressante.


